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Proclamation d’Henri Sautot le 19 septembre 1940 

 
Le gouverneur Sautot descend triomphalement de son navire en provenance des Nouvelles -Hébrides. La foule se 
dirige vers la résidence du gouverneur qui, sous la pression, doit capituler. Il est arrêté puis emprisonné. En milieu 
d’après-midi, Henri Sautot annonce à la population le Ralliement de la Nouvelle -Calédonie à la France Libre puis 
s’installe, en fin de journée, au bureau du gouverneur à la place du colonel Denis.  

 

Calédoniens, 
Je suis venu vers vous envoyé par le Général de Gaulle avec pleins pouvoirs afin de 

vous aider à réaliser sans tarder le ralliement de la Nouvelle-Calédonie à la France 
Libre selon le vœu presque unanime de la population de Nouméa et de l’intérieur de 
l’île. 

Vous avez compris, en effet, que le vrai patriotisme et que la discipline ne consistent 
pas, comme une certaine propagande a tenté de vous le faire croire, à rester l’arme 

aux pieds en attendant de la bonne volonté d’Hitler la libération de la notre Patrie. Le 
vrai patriotisme et la discipline veulent au contraire que les Français qui jouissent 
encore de leur liberté et de leur indépendance se groupent aux côtés de nos amis 

britanniques pour assurer la Victoire de la Liberté. 
La France métropolitaine de 40 millions d’habitants a été vaincue, c’est entendu, mais 
son Empire colonial de soixante millions d’âmes est intact avec toutes ses forces 

économiques et militaires. C’est lui, cet Empire, qui doit sauver la Patrie 
momentanément écrasée sous la botte allemande ; assommé lui-même par la défaite, 

pour nous encore inexpliquée, de la France métropolitaine, cet Empire se réveille, se 
relève, veut réagir et se battre.  
La Nouvelle-Calédonie était jusqu’à ce jour le seul des territoires coloniaux du 

Pacifique dont les dirigeants, étouffant le vœu de la population, n’avaient pas encore 
rallié la cause sacrée du Grand Patriote Français, le Général de Gaulle, qui s’est fait 

l’animateur de la résistance française et qui apparaît d’ores et déjà comme le futur 
Libérateur de la Patrie. 
Calédoniens, du fait de votre jonction aux Nouvelles-Hébrides, la première ralliée de 

toutes les administrations coloniales françaises, à Tahiti où vient d’être fait le geste 
libérateur, toutes les terres du Pacifique, où flottent nos trois couleurs formeront ainsi 

un bastion unique où viendront se briser toutes les tentatives de l’ennemi.  
Calédoniens, exigez que vos fils prennent place dans les armées du Général de Gaulle 
et qu’ils soient présents le Jour de la Victoire Libératrice. 

Vive la France, 
Vive l’Angleterre, 

Vive la Nouvelle-Calédonie Libre. 
 
Henri Sautot, Premier Gouverneur de la France Libre en Nouvelle-Calédonie.  

 
Sautot Henri, Grandeur et décadence du Gaullisme dans le Pacifique, F. W. Cheshire, 
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